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pas occupés particuliérement d'études écono-
miques.

Ainsi. Mesieurs, deola jeune génération, paint
de reproches ;soyez indulgent. siy'z jolies

Am prix des longs et rude, travaux le ve inmes,
vous voilà entrés dans la Terre Proiises ; ils
ont fait leur tache, à vous rrmainternt de taire ln
vôtre. lis oint sacrifié leur temiprs, leur énergie,
leur intelligence à cette ranle couimmîêiéte, à vous
maintenant de la faire pricfter. Ils ont dû être
tribuns, soyez homine d'état, économitrsts
éclairés. De cette manière vous vomis préenri-
terez sur Parène avec l'arrmure convenable, et

vousà pourrez y lutter snos lésavantage avec îles
concuîrrents qui, comme je l'ai rena riuiô Ips
haut, aont pmîr le présent mieux préprèsI quii
nous ; fait qu'l y urait une sotte vnit, di uin-
ger même à ne pas reconnnitre. La première

cInilitiOni, la Ipls sure garantie du csuccès <lan<s
toute po-oition où l'on peuit su trouver, c'est de
bien conaitre et apprécier les forces de sni ad-
vermsne.

La supériorité de vos îoncurrents en rfait l'é-
conoimie politique petit aisemtiItnt s'expliquer.-

N'sapp<artiennmeit-ils paà ( cette cace 'hmilleii s la
plum induîstrieuse, la plus comniterçnte lqui cit
cit niuîîle, ce iquli a fait lire à un econoiste
dlistiiigu île nstia jours, <e l'Aiglterrc t le

piyr natal <Ir. l'conmmie ioltiiqmîe.'' lîr-
rhasle et manaturiere, la nation An .laise a

dû être porit tout naiturellîerm-nst i uétildic et
à observer, iis ulie trout autre, t'aphén es

île la lornrtion, le la imîréirtiion it îe lui eon-
scitimntioin r'des ridîesses, iqui soît le 'stjet il
Pienicroitriiique. Sasii' eforte l-ule le

cette scientce. tant dans les livres que par l'ob.
mrvation et la réflxion,u Anletrrîe ti i jn-

main parvenume nu derL îe rirse et Je puis-
nrie qu'elle a tteint. Et l'Ponî a atiti enlde

preuvo ill'existerce it cnis res éroio-
miiuieS sais 't éeîéendues chez la nation Ai-
glaise Ldans le triîîîmph<lte éclau Flt qu vient i'l
remiporter ein Aigleterre le princilpe île la libertie

itî cmmee, 'ur le ptrcie icti, proliiiii-
iii, oii rtcr. Les iitérêts opiosés a cue

iesurtiei ectairnt si iutiis atiics que «l'iivre de Sr
icbert lPeel a toiné le monde, et quo -i ce ui
homme, eianitrI lroïi.iminit àI lua v i de o-
pinion puliiuiei u tnt.tt u'àM iebt' ni r-
viction, cLii, nouve:um Sauitic, 'en' r

commei thei'pulitique, Suits lis rnies dunilt -

pole éeroulen N1. :1usc' t nIi n lMci'toriui iii-

çrsil uise l'Acte dhe:s Cèrah- ; et'it Sir R: ic. t
Peie ne ji:Uis se' r'i'vr( de' sa îri<re 'cltne,
il enI nait assz ipour sa renmmirî-uv mîliaint
troilpher int lprincipebin iîin, dct cs cli-

méune ont inicalcuiila bby pou)tr l'humanýiité toU

entière. N'cst-il pan nctire que le viix' s-
ièmeprohihiniiiît t uritA-iitir iIpour vit lde rei-
dri. tous le preî'cphîîs enemtiiîis les ic. lis utiev.

ci les aiiisaitt ereardr comme irntere''> :à

ruine le tits îesanîtns T Le no uei c.siini,
ais coiitrair', auri pour tendance d"iterrssr

tots les li.iupaleci à la prosiprité Irs un1s his uii-
res, et fera ainsi diiparaitre lui r'iue des erres

frèîîpienteiis et ruineuss'-, filli'iiiut ei'ir'is
pour rIe pîréteihtu intérêtss com miu qui
n'rxistaieit qu' cnlusis les ilbî"îrie's èrrcnitis ii
temps. Certainement s'il est sprelque chose qui
doive aiier à slui runlistiniiit tii rivei île pix ii-
versell nui hon A bié de S. Pierre, iv, ilpi'conr
a appelI le rve d'i inntiiiitimli meiii', c'i-t la

lilberté iiinive le rdu c rrt.ie, vers lw.lle
l'Arte des Cercuiles le Sir lRbert Il e''t .-j
premieri as, mais ii lis diîcIiit. mi t ui deti

es pnis, comme ruc x tis i:ct Atlqus, qi va
reiiimer, cstrainer c',numdo.

Or, .lc ieurscte craciclîr ri'voltiiionrmii-
nerciale idont le' premîier t'ci'sii vientt île soiner

du hnut les tours eli W'stiite lull, tnmis
allons être' des prnmiers coiiviés <ntri an
la voi'i qu'el La uvrse. ha Alre-Priic rnous
r'tirati lus IIproctioni qu'elle accordait a nos pro-

duits, va nouis donner le droit icretirer ie, ii-
tre ct la proteetion pi'elle assurait 'av pro-
pres produits stu uscinitr' marché ; elle nous ouvr'
en mêImer temps tous les imrchclail si duimonde, et

pnnet aiuimonie entier de venir ch rnous.
En un imot, nouts aîltous avoir à régler iiosi-ii'-
m::as dans noire inirt nccio rnppoeuris rcimriiimer-
einux avec le monde entier, soicn quel ln Mtro..
pole s'était reservé juisqii'a upriyent et qu'elleî
x' errçait dalis l'intérêt ci l'empire. (Je n'ai

pas à 'itupe ci'de que
l ques poiits de tri -

tio qui paraissent n'ètr pras rnccre rglus, <'t
qui sans lctti eout h' sujet denlu goriontrsnic-
tre la l.rc-liatrie et la Icohmiie.) Cs làuii
occrupation aussi grave qu'elle st înouvelle pur
no hcnm in is, qui va demander de bien
erntles cntiiassaniu'es eut bicioitc rohpolitique
pour nous gar'cer dels ucuuecs des ftux

lias. ii cornt l'auctant plus à edouter pie tIs
premières dsarchiinei dheidlront peut-ètre de
P'av'tnir le notre pays scrutaluis dl'uiii rap1ort
nois ahllitt iiitiiniiuiat uccinorler à notre crrs
social îles g"nres de misère cu5 O d' cpcc%r:pi, de
vie itu le mort ; nus alloîs avoir non siu-
mont à iéhsttre nos inrite le le'cit et el
classe, mis aissi n rgler tos initréts rovin-
ciaux ave. les pupites rrars. Et sucri-
ment quise nitre rare sentima qu'il et h sni n-
vnnt:ac, autant que dl soit honneur. 'ater
ans la iisciussimi lde ces grailds initérélc tutie

part ile luumières. de .ctissances et d'exp'-
rience égale à elli quu'ele a toujouurs am l'rnir
dans les îdiscussins pulliques Et reIn iiore
une fuie, nous mr iporronts le Ifairte <<'ai timo-
yen d'étles sérieuses en économie politique.
Voulez-voiis qule je vous nuit stur ce poîint ti
pns-nge titicoliccutirs sur l'èecioimie politique is
professeur \leCiullock :-

L Ce n'est pas <lune conna-isan'e superfielle
et génrnllo. mais bieuniie connissancre pro-
fonde et intima des jnste pîrincipe et cons-
quences de in science économique, qui l'eut eeuIc'
rendre l'hommn l'état apableos d'apcétcr la
portée et Pefeit dcs dilientecs insti Cions et
mesures, et rsraséqumnimureant d'adopter creles quii
sont les ;luis avantageuses i la nation. Tel
pourra déclamer avec vigueur et éloquence fu r

les aVanItages uL commerce libre, comme surla nées par cette cause, et ce ne fut qu'après 63 de temps les pères de la iatrie, les protecteurs
libre coenrrence dais toutes les branches d in- ans le discussion qu'elle obtint pour elle et pour île vos frôms, les apôtres du progres. Je vois
lthstrie, qumi ceuedatirnt ignorra complètement le commnerce particulier, liberté pleine et entière vos veux O'aniumr an mot Patrie, j'entends bat-

plusieurs priipes fondumrenu r -t ds plus soute ce rîrapport. C'est dire que l'Angleterre Ire vos cours su mot Frères, et votre imagina-
importants. C'est snle erreur ie ic suitoser relpnussas pendant 63 ans une mesure qui a con- tion s'échîaul'e au mot Progrès. Voulez-vous
qu(e cs principes gisent à la suîrtcc: ; phisieurs tribué autantiet plus que quoi que ce soit, à lui tue pas rendre vaines et insfruuctueusmna vos ali-
ont àCapp Phservation dl Quersay et de annner deux rent millions de sujets en Asie. rations de jeunes Jmunies t hstez-vou s le vOus
Smith ; et syns bien crtains q(ue uriir les Enfin, purr citer quelques noms cêlèbren très rendre iaitres do la aeiene qui traite le la ri-
compenrere il utit tie étude sérieuse et suinunodries. ton voit Mèletsqruieut et Voltaire pré- che'.-' des ntions. Par là vous dneruet'par-
attentionl suivie'." roiser le luxe roume ut brieifsi5, iresquîse à mi nous une bonne direction au travail, ource

Dansufi lsatire enrlrroit il xpdosc ainri hi danger 'éil d'une!vertu. Louis X V disait qu'un Roi le tmoutes ichess, et vous nous assurerez Vin
le doinrc d législurIus eus iuit lvd'îo- fuisuait nruo cri léienant beaucoupirt tirais mnme temtpf tout le profit lule nous avons droit

imie iputig.': " En léalsation lsin i ère et qi"utlus soixantea nis imphs tardIle penuple le d'attendre de notre travail. L'homime s'ani-
c erci, rn ie 'arait ltiir dit-il ii seul Paris prtluait à munie terrible révolulion e ide- Itme, se comiplit nu travail, quail il s'en voit

uxu itis- inumrisne une seiiie tax iurestrictioni mandiaitii u pain. Un autre monraulus rap- convenniletreeit rcomrnensé. Po u r moi, je
injccliriu, umo afcter ensiliiien les iité- pnrc-hé de nous encore qe le Grand Roi, Fré- lf'ai jamais ricpris que Dieu eût imposi- le trn-

réts de chaque individu, siains mettre m re < dil l, surnomni-ussi hie Grand, trouvait qujie voil à l'homme comme tinte peine ; quoique je
d r reml ha sbsistance d'un nombre' d t- lui g tern. ait uLinmo'ven ndmirable delistribuer c-roier comprendre lie nis sociétés arrificielles,

imilles. 1.a mu'illeme intention nie saurait pre daleent dans ses Provinces les subsides que plus ou moins entacîées de lrisiies et le
imuuiir contre l'erreur. L'ignurancre des ccireu hr's peup

1' lîsca'sournisaient ttu ouisvernemnccit.- mnisupols, aient donné une appareniic pénale
frutr' souvent les me:biures intertionus, ii tit Certis, les peuples i' faussent beaucoup rnieux j à unrm des pli rbeaux décr

t ts dus Tou-IPliiissan.
que ds mesures dlinius- a Ii:uer: lpr'rés trouvé,ru' leur eût laissé ces subsides. Eh ! le travail ne raippursele-t-il pari sl'liommeri

dis aiièlioriîios nruont produit que dIs dsas- Trmins rs qulu iexemples d'erreur du Créateur en le rendant créateur lui-même i
tres et Ie Ilsrr." cois ie entreîles illiem 'naures,eher.les peu- Ne voit-on pas Dieui travailler lui-imitmse nemlant

\aimnnt, Mes1ieurs. ne penserz vouis as pies étraters, pur <iure eimple tout récent, tiré six jouira et se reposer le seIit;èiie I Et Dieu
aven moi tchue i' n'î'st qu'en rrinlblanrt qîuu'un li chezfo nus. Nous en ttrouvrns un nusez re- en ertaut 's a matière. et cn laissantt À hîoîmmtte

ligateur îdoit ahirdr r1.. urie..'.'onsd, mru-abie <ns cie <lit nouss appelons l'Acte la soin de donnerr de créer de la vleur, de iu-
ie p'!itiuie ; et qu'ils aim:t une immueinse <suihr la protection le hingricuiltiire, liui n'n nulle- tité à crute atière, mue sineml.ie-t-il pas 'tuavoir

resprsabiliiceux qui, piouvnrut le laire. né- menat rte ié lgricuurre; c, si Pon consultei apielé à contplretisr son mivre, l'uvoir pour nirn-
li'iit les moyras d' pucvir ce prronocer asre <'a rcmptes mis devant le Parlement. dans lu si dire associé à soni trvuail du"s 'ix curs l h I
ccrnnaissuanrc: iencie ! .\btois pi'r n':lle hrrsn, Ses in, sn verra que cet Acte a crut- Missiers, une parillerr assrition vutitb-i l-s

pias roire que r- responeblitré iè-e seu- duit l'année préudenute, £1.5S7 dle droits. cc litres re nucbleî-e qu set trasîmettent de' ini- -
lh-iuîeat suce lair s ruqui 'e ment dlirrc nt sc ruiariartitrlîsedsproducteurs Cana- rations de faiints et le ianilhlri hl.u..e i

liltatio. ;tude dc 'rmir plhicique iensc rn.ivntr u rien pour chaCus. Ainsi n s industriiux 'atrait raandemcnt tort id':r huimi-
"et n airt p e't parl n lcc inatre àic tu le prluura rn't ruas t e iproicelicn, et il er a li' de sni r état : lui s'cul remiti I etc lis c

iembic.. Stur ce point ecoutons Say, luiss son roité' lusinr .£.r00 pur ttir' lAcre à v- Vus iU Crinteusr. Tout <c' qu'il ti , cit <'rct

discurs prnlimnair : aruition. Mais cet Acte eût-il eui t Tet de qu'il rerim'illelin t'ruit le o travail: . c- iuit
" On;a- ru n ems, dit-il.qu '< icono- eurtr' d'litrd mne slircrm osidérable nlintla c'est la richime. le bira-Ctri ;et porur 'homiie

cuite poli:qe était a isusudae ceulerenilt ds pctit d e 'air itrir. il en lût ré-uIté ue hai-e le biirn-étre. c'et le proèms.l' peribetimuicment.

inmin c cllmmequi relect les uamliirtcs île ,lropirtionintle.Idan-uurs le prix des ousitnnees Ainsi. M'-iiurs, tousi v 'c <le la ciencre
Peta-he nuais upq'il iiporte ue h'' lhonu's' iir tontlî les ilasse rnon-produ-rrires de pro- tir' l'écornmie poliriue apri résid à la riac
lei us nui prtuvîsir .it pirs écluir luit' les luis q ui , iii lls nuiracin été lir-i-s le est ha scienIce hi progrs par excellence. Que 

nutre<; j-' saus clii-c-s diut- ces ticuiiriis ncci'r, a e 'leura service pluis cier à 1agicul- les vérités qu'elle enCeigne sient cui re r crise

puvent j.unuis ruinr qu'titlunpt omblr de tr, qui nurit nirsi donné d'une main c rbi apiuée. iet les trstes tirilistequi pieu-
l ticq tnr quee s del-ac ii-s prics n drit- mi- qu'il tuiruit re:u <lelautreb tu tir î er re la reit- uunr hu tir les mir rs do lhoiimt ' quii

uiinir' rein ct l délitii ur titi i pas. 1 pratctiorurait attiré le trnvil et le r'aiiituxV parait bieni en eflot ions le coupsîn d'lultrondaml-

ra'I il-pries et lt-a misinirs l'us'cil-il' tres ers Phicuitrure ut hn ucinurrnc eut b rentt rntion Clivitnr, trrouercnt pu-re iu le crén-

ir<, lorsqu los lis rn.pes parti rr le rd -ui ls rix à lir nivscu rnaturl. lai% ulors- leur a it. ru soimmii. nu roi de l créationi uts
Alt!. i.....DIl us re- rpys. ,I c l i lin- quIii,, r- prix sonttr ur.-su de c ive finiru- sort passabhlieit rocalet, et'i atm liu dlia n

hu-r di'aCriri ui cueru t. re1re- t:u:, i---trs ri v rtu c la mê r lm i, lu' ttrv cil et t:itiins anis tic. lieu a droit à le cotiiiiuieiles
'rspi- tiin - biin iplus i lait'ir'e' ,tts 'il- ' s cipt iu ep ent nleurs.<t ha rc ncurrr nioicrn d eri'r s ils: nre pari. P' ru' iii

ci,' truire ci- priii's eCil'-icin- litiim t, les prix huatussint le toute niii -. frtnts <ouis à Dieu une esi.ère Le rproche< les
tut. p c ce pîucp là tut hcmmC c uppri A ti îri rC -il mrie mlii enu éucNirie pn - nirux qni ,emclrni'rt Rstalihé à umritî'. liai

à liéh rer sur ls cl ir' d e- ut. Finii, liii.uir Cls hi ri'ctiCn est tit sysuin' sai- q- inroi a d nòirié tous les lsovens l'étre hIeVure cx
c' tir a Suty iiui r, l'ut c n:pp a lpie - r lt i satreux, ecerité ni-u ire satr er- i e't vrai qu'il nosusa créi- est iisme t ertmps

d u s 'ui c 1.nn t I L ti:x L 'rnement, tinius< s en to t utrtic-'ii'rs., oi il 'urait question dl lir is i ri it de tal user de ces din. ltcis
la i io lu,1.us c1ri1.nt tlu -t h h Fans los..nir cl ireii rs pr d'uni indiustrie ru- p urait-il thire nutr uent, i moinsI h ncit nruir

s i-n - - i .1 'cu ne' . icic-r tut i h r- s'.ti ais propreî auFoi t l, aitclimuat, à la sitim- inan s brut unts t Snehn'nrl s dhi meur' ubien tucsr i:
i .1 1,i . .rfin ' 'r i as C'ae- ni tin 'iinipacs ; Ci spour arorir la chute d'une nitre lib.:r . Tralvailloiusîle hn1 reur, c m

c. mpl iiem ca h--rs it ,illts ild sins ? inlt rii a iirt uIclii t' SC troui aa-s, ouî qui il est de humtin turr I'irs intell nls d thire ;

Q .- 1,..1acsinrw-t met pn, d:ms -1 d:eil rosier- con litom<. A!,,re c'est omis apprenoniis en im me tepsci,à laissrcho - i

le-r dId--c' i--ris c ' eb riit ru ' t i eir que !a Scit e .nttm 'im- cino hirluiit ic sns t tr il ; rar stcs i crhu n ous
hi-'. u q u ation itu r.r pour rclin r mt-i'utir tine inustrie anrr ut, et e- ririous la rterre ' d emisières en de disolation.

i d'un h i'tic' ucnoiqu1, il ur'sait'- hi r rmm i <u l' pourra mesoutenircpar soiuinurez bien comme sois la plupart e lioiris
fi pas uli ls-> t" h .iet phh- u iura es l'm ni'. Dlr ! ssrot- en-, île nnm, li systèmes sociux actuels lis slasses privilé-i-es

mcii-urs i latus il f ut i plusgi l asi c cci S ioit fai a sc'ours d'itlirri-s eduiie, uloi engraiss u t le la subItci ii-ds m sies -
ror ti l-I s r. e --sc i. n.urt pu p s c t i ''' revivru, rais pour m'- l ii'esu iai rtte uhtannre mital nipii-c'ye -

l ircit i 0. ?e tu rlir c's c-i:< tur - chur-t lui riin' d mil ,-rs d f:n e. t lonner -en sùrt, nei' sers u' entretenir chez les irmlivi-
r' disnci c u c' i e-t - l tronc 'r lhuis ai c aiti r-r au rvail <hui y sont ng s. le, l s nuitili er de ' souris cuisantsa tei remorls rini -

'hi< - l;'s s - w il 'enitdes àul'r.u- tms il-'-- teirnr, utisansicuse, dais es gr v pc'icit-rtre eni niteien danct quale Ii grauit jut..-
pui l ''ce 1;-c11 ,p 'c u cm< do !ire'. . mis cn cci pliius tiuu'' us. .. tite re Dielilu p ss' sur las 2 nèrtiins enrtièirn :.

r:t nrtii n r;-tqunrut h. ii o laiic .\ is m' at, c',.a-ir j. seia s,' tje' irs li C'est ce qîue 'histoire d tempsist ésus n e t'i-

rien-ct t c.cir. ai l . Sur hR t W - 1 ma ilu us. Pivo e'eurs stare patience doit eigue, et Pêeoncmie politiqu en nu s filio
u "pr1, u ir in r. t . t ri I bijt tti'e i poi cré idii , si lutin sijit ie l'est qul ant cu nrct nin rrive, nuits apprend à lu'

ntr uir. lu-- c m-i t- i r'' !pt. lui dît at ru-.- -a . li l r mi toi s n ticus j'iuentrouve qui prévenîir. uci. Messieurs, l'lec nrmi poiitine

dr' i -n c.'lis r 1lmarlit-bh t ti wt JriI. re' Si rl e r a ti-uts sils li mii nt liés ' re jmuque là. Ses dvimsrrutio s v'iennrt

Cil ct cuj urde'hu enli. Alurs m:hrur'nd- t ltah. id' 'érunome pcluune, vu drnt je ià hPnrplui u-a purérepî'-s cd liî' surine mvrale|
. ,lu est'i ciu u1, et .\u n r 'ri q u 'au simpc mtiilonsn t-tu pa ant j ut uis tont voc <lite reiure ou laiser à rharimii

ctm:nr duis tut h t Ir -c ' l utror,'v i ét v tIs lutr r i - P'iiut ttcnt clns lahcur s ci s 'ns qui luia ppatint, est oir les imtins l u
icu-c' n ri c .:sic la n:tuin An il 'iatnit u,idi c i- lee. cl- lémi'uati di e i mu ie s'r rio-en d'arriver à la prspirit et nu îbn-

a ccei' et étu ir rcc.'vcnr le pm de cn p!iu et d eitacisnu t rs rlires dl'écr-. h'ur. eclmi ce 'e-t ponuiir les iindividurs d'arriver

iittre, fout e-:r- li«il fût :la seule pro1c.. nci i' politiuc' ce ce pays, emumn il <use n i16 à ia monde m lIeur.
sition cpii eni lut utite liuillt -tusoulever r' rpais, rt ê iii cidaisiC 'iautrcs upays, qui s-tu avuin t iiss c

na luit iavc- lis plcus 5ides d - -it.craions d e uit b iiii ii in . .P i is qu'au coll-ei de St. r 

tnre hi tii;1h1 ar01uillit hualiandon dc lu mtsn, : tyneicrht, r'tie inctituionqui sous se profls-

î-:t tu l-' tai l toirc ' i-su-r ju is it ce ie eur prols a p is u rai si éli é par i' a
fis qu'n î a3, un -nic ns1 ui- aiî'. q e h-ut nos nuci-is Ci hucmte m: turtion. n a u'tonmi - I
itre rudopité ;anls daun rI l , r-au ''n:r p r, ci a c'rupert d'é(c onmuie Cclitiir ; la us -Cr

la pluis rml amiliort'. dit MI. uCi!h,h1, ia c-s-tc iisitutit aurait ii le mri' oiri la
qui ail Il 't--i r ais clé lite udans hu pocire prmi -rni u ici-n cit ranl et lessuccus buesmins

fmncccc ritti et cnu erriedul lp s." ci rioni Ca c r u ivr cet oe uvre utile
id l-s prtjuis ni tit d'cinc- prions nos ni'e <cllé'5cdc suivre soirnxi le.

iir lip ne uit ptas se'ucluumenilt ru-jtîr le Prions aut ins. ! uiEuris e tnunir à notre
n 

-s -mi - s r sIai vci lie i m oi e t j tu d iu s i o v e l p r f e c tL i n r I l S ' l u i1t5dm i n e .r

uir - e' mtin'sI. t'<tu h dc lui se'in'e u'cnuniue hir, nsi cil- -.-

C 'lhi qui pour la premrc fis , it' 'éio'-lte'-i<. L" c rt. un le sait, arhrte unt
nmti' phttliu, <su frapipé nmat à l- ticrail et uaintmps crns'i-urables à îtnlinnt ; .IONi A- L - NO\ E Sl.

vui dos erreurs mootr'u'ses ii' lui signalnct il m ntr u plii ire r 'coupr la rut à -i-i-t-r t il ---
c autcurs à elmiue pa' chez I-s natins hi-s ru encn ls teu-leil. rn upplait les oCblrnecc'les.

piii:-ae', rt:ne' ihi h's Immma hic lus en prés; lus i--alts. hi lim prnreî tan du Lavenirr cid Py-Lut librrt 'Comierciale- 1

échtir.s. Vcuis ivov l'z ii tm o lir li '- ch aii s titiu Ii cui-s comme le it m-re, où Le Tarif-Les etritis mritimes-La
luis à exerer lu' it-ti- i qu oleurs père l h divisiontt diiu l n't pas 4oriure renduî où libre niao du Si. Luren

uIcnuc si li naur dnnuuil nce-uiru-n aux ell ni uiast sian s bvieux a, qu'on neu 'inatrait
homen-s c:' t!iiiiclS paricuùlirs a 't où ils itruo p ,arne c tmp de lus j-unsse t Par- T'iiniètiue lont preti aiu qusiona d'Ero-a

naiisc'ui : sats iiai-r rlislu i nc m r : r am ui arait erm icr à et- lin, ne satnrait nmiev Politiue, sv crinisLnt. a si route Ié-
certaines indeutsi. 'ni lua-tir 'uraver'c c trei' piiu nriialemet capproprié. Quhlus tendue du pays, elles mont à 'nl're <lut jour.- t

ui mhe irtulliaiSlten aillur-, ulon les c'itz'ind cutis ninullemtieiit vlées pour les Biers norut nprend, car ces iiir'stimioii l sont d'une
hesoins variable Ira la Sii'tt. Vouis- ty chaires d'ucnoi litique, lridlanit quelque i1mporarire vitale pour la iprospèrité île notre

dans certains états d<t Panciacnu Gre les Ira- tmps, vaudrtien tài na proinc' ics ueitin dle C a, et le pcays sera bientôt pipelé à se pro-

s-auxis ilutri-la hunit intenlits cuis rit- j millirs dchmlici, sut en prts évitéeu, sit en nontcer.q
rus, quiitient à ici près rcil qu-ie rI ' le s tisiccasinn"i u-r la dill'usion le connais- Duis vs cirnstanes, il est e tnoitre devoir, 

mcceroa . tI li s, rec-uonutre 'étai dhu' suidcea cniuej-. c eornii'rrie d'une partie dlu ha popuintioi, le
rju à Rtimi. i i ptsi rtimnt minr A vant Id prendre vnou île s-ou., Ierimitez- réveiller lttriftiomn publique -sut' ces «iujets si in-I

qiu Cron, el rsprit ci philosophique.'n'a u lit moi sIreset tut mi d''ncurnemn uniutra- portians, et de leui faire part le nos propres lu-
sn ri uiri-i.' irml nc est serilue et ailt à e'te elleu j ,unese Carndienne, <loit je mires,sai aibles qu'elles snient, niin que le peu-

i<hoinont à ses cuis, ct tou - ha cra' qu'il vois h'tlite se presser nutouri c cette tribune. plie puisse f'tre cri état dlo juger lui-mtmev ces
fait a. crnI omnrtitre-o't' c'est île ride ire qu'il n'est .La jn'utnte'se. '"tst l'àe des vrus pntriiotiques que-iions, de les apprécier et de donner an voix.,

a tutI-à-fit aussi méprisnNale -. non/m/n/îu fortes et pitres. A c-et éàu. les suies d'inti rôt Une graile révolution est en rogrès lde's
upr/. Ave' ini' ipareille idér, i personnel ni' viennrîont pas glacr les ctis ldu deux côtis îe h'Allatiquiuueo ; révolution qîui doitp

GrAt' et R-ui' n'ausr'iunt sinais existé sans ,'rnur, nuon lts que les riitvnises passinns exci- réjouir le riur de tous les hommes bien pet-,
l'eelai-ne. Ch' les mornies vse n'vez ts, pair de luttes politiqu es ptrolonée., ne ansts, puisqu'elle a pour but et qu'elle nurna

PElospane devenir la vietimue île cette erreur fnrsent le jugc'meant nine l'toihiscureiseenî. Oh ! pour conséqurence, 'nmélioratiounmorale et ma-
ruin uinu'icoitèr quie or t 'treent éatient lt qcu'elle serait pimii nte la junesse sinyec sa aur- térielle de toutes les nations,

-eil ' sonre rce ha richese, nt int que clatis andacr' re forceetr ne vitalité, si lexprien- La liberté commercine sera désormnis le plusI
presquen toits lis Eitais de Pi'hiroi on post îles r n'était lu' fruit de longumes nnnrées l'appren- grand lgent le a civilisation moderne. C'esti
oits punîr prhilber nxpouain d res métux. lisn-. Fitnhiles, cei' expérience vous pouat- elle, qui en détruisant les derniers privilèges,e
c'était raiisCmnnrauissi bien lii livare qui se v'a eruncélérr mnprodiriu'semant 'aquisition les préjuigés, lesprit de cupidité etles mono-

laiisserait mourir le uiimr sur saln trésor. La npar l'étude:t leslivres. les bons livres sont les poles,va régénérer les peuples et les lancerq
nn-rations de la tiume fcompacni des lie dépote île l'e'rpérience des siècles passés. dans nie nouvelle voie d'avenir. .i

Orieîtalos en ;\ngleterre, furent longtemps gé. I Vous y trouverez les ioyens de devenir en peu Elle a (té longue, rude et difficile la lutte quip

a eu pour but d'alfranclhir la majorité de la p,-
pulation anglaise du .oug Bous lequel la tenait
courhée le petit nombre de privilégiés, d'emn-
pécher ce petit nombre tie s'enrirhir au dépen
du grandml nomibre, onin le renverser cette hydma
Ici inmonopole, dont la puissance et les richesses
allaient enrissantes, quand le peuple était réduità la mendicité, et ecrase par un systèie de
plus en plus oppresseur.

Toutes le? libertés Sont seurs, niais la nouvelle
lilwrt commereiale va consolider l'Suvre et le,
triomphes les autres libestés. Elle est fondée
sur les premiers principes du droit naturel, le
droit incontestable de tout homme libre d'appli.
r/uer san ravail et ses cnpitarux, de la manidh
qu'il croit la plu. oaatagcase pour ses tgu.
rta. Si cette doctrine est vraie pour les indivi.
lus, elle lest éga<leiment pour les corps polit-

qtues. Si chaque Citoye est jugé mieux quali.
fié pour conduire ses proprs allaires, pourcot-

premil re ses pîropres intéréis, il eni est île Même
des dilforeints corps et classes de In société.
L'iitevention d'un gouvernement dans les ti-
vaux, les industries des dilérentes classes doit
être injurieuses et oppressives- Les primes ou
hons qu'il donne à ii gitre di travail ou
d'ildustrie, il tie pleot les dainmer gmi'auxs dépens
dl'îunte nutre industrie. C'est encirnger une
elss de la société, mais nloit la stoiété. C'est
créer tane efîasse privilégiée, au détriment de la
pronclition néraie, protèger certaines indus-

tries iatnamtles au détrisent d'autres indutdles
éc:sltemtsetnationales, ci bien qiue cette lette d'in.

térès entre voisitianstamène enorela I lutte d'in-
térèts entre fire, et conmme le Cuisait remar.

q renirmVenitst lilhitre frl d la lette ain.
glaise.evi matière de :ri, la guerre étwangére

etrelient la guerre civ:e.
Supp uslsatit t rc l nsoriation num lieu de,

la division. le s tte de la Iproduction communs
ai lieu île ce q'u'il fsuthalieleri le ysiôme dle

productvtiinîs e<'leprrée et hostiles, Prhaline u
lieu le l prul iitmn la vie sera plus douce,

mms coiteuse et tc<iles les industries classées
ctia leur veritable voie', nse;tarleront pas à pros-
pèrer, urès avir sîsun urni -de e'es tæicitins
qut1 les lbon pritcipes, comme les inventions

utili, alrportent malheureusem toujours avec
tlur pre'ière aplumlition.

Si nouvelle (ne atc îtpour <«m la science de
léraiiî'tmni.• politique, autantl que ris pouvons

<t :ii:ii:preiire les prinuîvcip le sysiti'ne prohi-
b t pr tli ratcm Hur, i, us Puai ant,

aiiurdi et tendanti n triilpoti'er l'iiilmitrie na-
tionale, mais à la riniier et à la détruire.

Aussi <st-il tem;ps ie lui iaire osto etterre
aclhrinée'. île détruire es erreurs, ses sophiimes

i il' ir' cit ip r la< re' le la raison et les
iietn-is de l'expérience. Vopi! urquioi(tiii nsuts

voprms vr e olic.nr 1-h-,mesémmnents
lains la sîience et '' oiiytis it reciminîi-
lu îles dl ttits les pays e ' récîi;r et timivniller en

commîm m pnir préptarer l'ate: emîent de la lier-
té cominterciale. ci!< pourquoi, nous atis
sommes djà usciés de tout c.ur aux marucs
de svtiihilie dionn eniia î'itAnmrierrc, et en
Fraicei à 'ilhtiytre Cîtbdeti,<pui a vou m a vie et
sa i:rrtmwi'. t itititipilie il me primcipe.

Ia libert Commi rcin'. est à notpre avis un
de vo silt,1p'roideitims, eivovés le tti1ns i
autre a l'humanité. pour aider à se rapprocher

doe cpoin ." 1prittibilité sers lequel il est
dans niutri ntuitî le tenrile miieesammenIt. Il
v in eth lim' it'rmert île i rce et île vitalil telle
quet' iialgré lis e flisis réunis îe toute lanale'

i-tatiu anculie, en quelpis annue, elie est par-
veMile à rnir le oitdIle. aVoyez toutes les
rnnlimos éclairées 'iivr' i'xempedu gouverne-

menti Airais. El'Frasrel c' ouvrnent 't
disposé àadolrpter seum prinicipies. En jel

met, 'uentio publique n e-iatijcur'hui touéS
occripé'. Ullusire chefa le la Chréirtiit

N. S. P. le pape lpie IX va lis pîrnrlasier dans
ses E!nts et 'on criitqs' la Rutss4ie ce foyer de

dlespretie. tIs priviles et des tmciionopolrs,
poussée par l'exnnmple le lAntleterre, va intiro-

dcir'îe deradties mîdincatin dans son tai,
Quant à ce rôté le 'Atlintique, les ptrinccipre'slde
la liberté ii commerce etueneit cmlue jour de

l'inutenc. Aux Etais-U nis, mralré les cia-
iteus et les trimiphclîles Cphémères îles white
dans quelques Etats, les iarticants difree-trade
n'en verronti lias noirs entrer en opératio en
1 S-1, le nouveau tarif, qui va porier le dernier

crullp iti réciie île la protevrion. comme nous
allonsI le démontrer dans le couirs de cet article.

En Canala, les lartizans du free trade sont

.léjà i majo-ité. et noi pouivons ajoster, que
leur noimbro atimente touis lesjouirs. Les.pro-
tectionnistes formnt cependant un Parti, et nouC

ne prétendons pas dire que tous leurs nrutinicnts
sort fiix et iativais. Mais mouis croyons qu.e
la discussi6n gmi est nintennnt étalie, femvoi

qIe les-arguments on faveur de In liberté cOM-
nierciale, sont meilleurs que ceux en fuveur' l'un
tarif protecteir.

Les industries ldéjà en opération et ceux qui
veilent en établir de nouvelles, croient être ta.
tereases à ce que noire tarif les protége et à ce
qu'au lieu îe se rapprocher le la liberté du
commerce on en reste indéfinimenté loign.-
De part et d'autre, on vs s'organiser et travail-
ler à faire valoir ses arguments. Il faudra s'ex-
pliiipier et nous espérons que l'opinion publique
sera avunt longtemps parfaitement éclairée.

Quoique nous sîvons sld'un avis opposé nPU
idéeps îles Mnrizafns d'un tarif proterteur, huits
ne pouvons qu'applaudir aux efioris qu'ils font
poir le! tira valoir. Leurs prétensions pre-
scnrtent un ensenible de vies et d'opiion!a ri-
sonnées, qui offre matière à un délat utile.-
Suivant nous, ces opinions sont erronées, ces
vues snat inexncies. Nous essierns dons nde
les roombmître, nvec molératii, Ce nousnbstr-
<tant de prêter à nos adversaires des sentiments
et des projets tidignes de bons citoyens.

Nous devons rependant exprimer le regre
qu'on ait déjà fnittappel, dans nrie carrespa
lance de la .llinerre signée ,Joa ix pi.éjitgS

populaire,, en assenant idevant les yeux des el>
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